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MISE EN CONTEXTE 



 
Objectifs de l’étude :  
 
 Cette étude vise à mieux connaître et comprendre le  

fonctionnement ,  les pratiques  et  les  besoins  des Maisons de 
jeunes de la région du Saguenay–Lac-Saint-Jean.  Ces organismes 
communautaires offrent des activités de promotion de la santé et de 
prévention de première l igne aux jeunes âgés de 11 à 17 ans de leur 
milieu.   

 Une attention particulière devant être portée à la concertation 
entre tous les partenaires  visés ainsi  qu’aux mécanismes de 
liaison entre ces organismes  et  les différents services ou 
programmes du Centre intégré universitaire en santé et services 
sociaux du Saguenay–Lac-Saint-Jean.  
 
 
 
 

MISE EN CONTEXTE 
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Thèmes de l ’étude: 
 
Le fonctionnement :  
 

 l’origine des maisons de jeunes; 
 la participation à des regroupements ou à des associations; 
 les périodes d’ouverture; 
 les milieux d’intervention; 
 la structure organisationnelle.  

 
Les pratiques :  
 

 le territoire desservi; 
 les clientèles visées et rejointes; 
 les connaissances et les perceptions de la réalité des jeunes; 
 le rôle des maisons de jeunes et les objectifs; 
 les activités de groupe et les interventions individuelles; 
 les formations; 
 les partenaires et les collaborateurs dans le milieu; 
 les mécanismes d’évaluation. 
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MISE EN CONTEXTE 



Résultats attendus: 
 
1. Obtenir une meilleure connaissance au niveau 

d’implantation du modèle « Maison de jeunes » sur le 
territoire du Saguenay-Lac-Saint-Jean. 

2. Dégager des constats généraux à propos des conditions 
facilitant la gestion financière et opérationnelle de ces 
organismes dans une optique d’offre de services aux jeunes. 
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MISE EN CONTEXTE 
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LES MAISONS DE JEUNES AU QUÉBEC 

La mission d’une maison 
de jeunes reconnue par 
l’ensemble des membres 
du RMJQ:  
 

« Les maisons des jeunes sont des 
associations de jeunes et d’adultes qui se 

sont donnés la mission, sur une base 
volontaire, dans leur communauté, de tenir 

un lieu de rencontre animé où les jeunes 
de 12 à 17 ans, au contact d’adultes 
significatifs,  pourront devenir des 

citoyennes et citoyens critiques, actifs et 
responsables. » 

 
Regroupement des maisons de jeunes du Québec (RMJQ). (1988). Le cadre de 

référence sur les pratiques en maisons des jeunes. Montréal: RMJQ  

 



 La pertinence des Maison de jeunes  
 

La pertinence sociale des  pratiques  préventives  dans l ’ inter vention jeunesse  et  
le  rôle  majeur des Maisons  de  jeunes  en ce  sens  ont d ’ai l leurs  été  reconnus  
off ic iel lement  par le  gouvernement du Québec dès la  fondation du 
Regroupement des  Maisons  de  jeunes  en avri l  1980.  Cette reconnaissance a  
émergé d ’un contexte polit ique propice ,  caractérisé  par une démarche de 
réf lexion autour de la  jeunesse et  de  l ’autonomie des jeunes ,  notamment dans  
le  cadre des travaux du comité Batshaw en 1976 ( Jetté ,  2005) .  
 
Les Maisons de jeunes  proposent une approche alternative  à  cel le  des 
inst itutions  publiques  essentiel lement  ponctuelles ,  systématiques  et  
segmentées ,  en privi légiant  des  pratiques  davantage préventives  et  inclusives  
visant  à soutenir  les  jeunes  dans leur globalité  et  à  les  aider  à  prendre une 
place d’acteurs dans la société ( Jetté ,  2005) .  
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LES MAISONS DE JEUNES AU QUÉBEC 



 Au cours de notre brève recension des écrits, nous avons 
constaté que les documents consacrés aux Maisons de jeunes 
du Québec sont principalement produits par le RMJQ. Ces 
publications sont multiples et touchent différents aspects 
passant du cadre de référence sur les pratiques en Maisons de 
jeunes aux responsabilités des animateurs.  

www.rmjq.org 
 

 D’autres documents ont été produits par des directions de la 
santé publique, des CISSS et des CIUSSS à travers la province.  
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ÉTAT DE LA RECENSION DES ÉCRITS 

http://www.rmjq.org/


 
 La présente enquête s’est inspirée de 

celle réalisée dans la région de 
Lanaudière par l ’agente de planification 
de programmation sociosanitaire,  
Mme Marie-Claude René.  Cette recherche 
s’intitule « Portrait  des Maisons de 
jeunes de la région de Lanaudière ».  
 
 
 

 Nous désirons remercier Mme René ainsi  
que les responsables de cette instance 
pour leur précieuse collaboration.  
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INSPIRATION 



 
 La réalisation de ce projet a été encadrée par un comité 

aviseur composé de 4 personnes: 
 
 Mme Karine Bouchard, coordonnatrice de la Maison des jeunes 

Évasion  (Chicoutimi); 
 M. Germain Couillard, agent de planification, programmation et 

recherche au CIUSSS du Saguenay-Lac-Saint-Jean; 
 Mme Pascale Deschênes, coordonnatrice de la Maison des jeunes Le 

Pentagone (Normandin) ; 
 Mme Martine Lambert, coordonnatrice de la Maison des jeunes de 

Saint-Prime. 
 

COMITÉ DE RECHERCHE 
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MÉTHODOLOGIE 



Devis de recherche mixte 
 
Deux méthodes de collecte de données ont été privilégiées afin de réaliser 
ce mandat .  Dans un premier temps, une enquête quantitative a été 
réalisée.  Cel le-ci  fut  suivie par une série d’entrevues de nature 
qualitative.   
 
Approche quantitative 
 L’approche quantitative consistait à réaliser une enquête par un 

questionnaire auprès des gestionnaires des Maisons de jeunes du 
Saguenay−Lac-Saint-Jean(SLSJ).   

 Les questionnaires ont été acheminés par voie électronique 
généralement au moment de la confirmation de la plage horaire prévue 
pour l ’entrevue.  

 Ces questionnaires abrégés ont été soumis aux gestionnaires 
responsables des points de service associés à leur MDJ.  
 
 

 

DEVIS DE RECHERCHE MIXTE 
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L’approche qualitative  
 

 Cette approche a servi  à approfondir les informations recueill ies 
dans les questionnaires.  Des entrevues individuelles semi-dirigées 
ont été menées auprès des gestionnaires ou des coordonnateurs de 
Maisons de jeunes du SLSJ qui ont répondu aux questionnaires.  

 

 L’entrevue semi-structurée collige des informations à partir de 
thèmes déterminés.  Elle permet aux répondantsde s’exprimer 
l ibrement et de développer sur d’autres sujets qui leur apparaissent 
importants.   

 Les participants ont collaboré à l ’étude sur une base volontaire.  
 

 D’une durée moyenne de 65 minutes,  ces entrevues  ont été 
enregistrées sur support audionumérique après avoir obtenu le 
consentement des personnes interrogées.  Un bref résumé 
synthétisant les propos des participants a été rédigé pour chacune 
d’elle.  

DEVIS DE RECHERCHE MIXTE (SUITE) 
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UNE RÉGION BIEN DESSERVIE! 



AVANTAGES 
 Cette démarche s’inscrit dans un contexte exploratoire. Elle a 

l ’avantage de tracer un portrait inédit des pratiques et du 
fonctionnement actuels des Maisons de jeunes de la région. 
 

 L’utilisation combinée des approches quantitative et qualitative 
apporte un regard plus complet sur le fonctionnement des 
Maisons de jeunes. La réalisation d’entrevues a notamment 
permis une compréhension plus approfondie des dynamiques. 

  
 Les entretiens permettent de bien saisir la situation particulière 

de chacune des Maisons de jeunes interrogées. 
 

LIMITES  
 Le recrutement est basé sur la participation volontaire. Il  s’est 

notamment avéré plus difficile de recruter les Maisons de jeunes 
non affiliées au RMJQ-02. 
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AVANTAGES ET LIMITES DE LA RECHERCHE 



 Tableau des répondants par les anciens Réseaux locaux de service: 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Étant donné le petit  nombre de répondants,  les données sont util isées 
pour i l lustrer la fréquence d’un évènement ou d’une pratique. Aucun 
test  statistique n’a été réalisé.   

 
 Les questions ouvertes ont été analysées sous forme d’analyse de 

contenu.  
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ÉCHANTILLON ET MÉTHODOLOGIE 

  
MDJ 

reconnues 
CIUSSS  

Membre 
RMJQ 

Non-membre 
RMJQ Total  

Taux de 
réponse par 

MRC 
MDJ participantes 

Fjord-du-Saguenay  5 5 0 5 100% 

Saguenay  5 3 1 4 80% 

Lac-Saint-Jean Est  14 1 6 7 50% 
Domaine-du-Roy  7 6 0 6 86% 
Maria-Chapdelaire  6 2 3 5 83% 

Total 37  17  10 27 73% 



 Les milieux sollicités à participer à cette étude sont ceux reconnus 
par le CIUSSS SLSJ pour fins de subvention au Programme de soutien 
aux organismes communautaires (PSOC).  Au nombre de ces 37 
milieux sollicités,  36 sont actuellement financés par le PSOC.  
 

 27 personnes en responsabilité sur les 37 sollicitées ont rempli  le 
questionnaire et ont participé à l ’entrevue semi-dirigée.  
 

 Quatre (4) points de service administrés par des Maison de jeunes 
participantes,  ont aussi  rempli  le questionnaire abrégé.  Ainsi ,  pour 
certaines questions,  le nombre de répondants est de 31 plutôt que 
de 27.  

 
 17 des milieux répondants sont membres du regroupement régional 

d’organisme ayant la même mission,  ce dernier est lui-même affi l ié à 
un regroupement provincial (RMJQ).  
 

 

ÉCHANTILLON 
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Certaines mesures ont été mises en place afin de protéger la 
confidentialité des informations recueillies:  
 
 un formulaire d’informations et de consentement a été remis  

et signé par chaque participant; 
 l ’analyse a été effectuée de manière à tracer un portrait global 

du fonctionnement et des pratiques des Maisons de jeunes. Il  
est donc impossible d’identifier une Maison de jeunes en 
particulier ou encore à quel participant les propos 
appartiennent; 

 les données recueillies seront archivées ou détruites de façon 
confidentielle et sécuritaire. 
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MESURES DE CONFIDENTIALITÉ 
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RÉSULTATS 
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LE FONCTIONNEMENT 
PÉRIODE D’OUVERTURE ET HORAIRE 
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PÉRIODE D’OUVERTURE 

TABLEAU  1  
Période de l'année pendant laquelle les Maison des jeunes de la région font 
relâche 
    Nombre  Pourcentage (%)  

  

Période estivale  12 42,9 % 
Période des Fêtes  22 78,6 % 
Période de la relâche scolaire  3 11,1 % 

      
Total          

 Les Maisons des jeunes sont ouvertes toute l ’année dans une proportion 
de 57,1 %(15).   

 Les raisons justifiant les fermetures estivales formulées par les 
participants sont fréquemment l iées à un manque de f inancement .  

 De façon générale,  les MDJ ouvertes l ’été le font grâce à des subventions 
ponctuelles (ex:  Emploi été Canada, Emploi-Québec ou FTQ).  

 
 



Nombre d'heures moyen d'ouverture par semaine  

  Période scolaire  
(n=28) 

Période 
estivale (n=16) 

Ouverture aux jeunes  18,3 26,8 
Temps accordé à l'administration 26,4 14,6 
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HEURES D’OUVERTURE 

Nombre d'heures d'ouverture aux jeunes par semaine 
  n % 
moins de 15 heures 7 23% 
de 16 à 20 heures 16 52% 
21 heures et plus  8 26% 

Total 31 100% 

 Les  tâches  administrat ives  peuvent  inclure  la  tenue de  rencontres  d'équipe,  la  
gest ion f inancière  de  la  corporation ainsi  que l ’organisat ion des  act ivités  
préventives et  de  lois ir.   

 Les  heures  accordées  à  l 'administrat ion peuvent  chevaucher les  heures  
d'ouverture  aux jeunes .  

 

 Plus de la moitié des milieux participants sont ouverts aux jeunes 
entre 16 et  20 heures par semaine.  
 

 
 



 
 12 répondants sur 27 (44%) affirment que leur milieu a vécu 

une fermeture non souhaitée à un moment ou à un autre 
depuis leur création. Les raisons justifiant ces fermetures sont 
majoritairement associées à un manque de financement. 

 
 La quasi-totalité des milieux (11/12) ayant vécu une 

fermeture non souhaitée a constaté des conséquences 
négatives sur l’offre de service aux jeunes. 
 Ex. : Augmentation du vandalisme, plus de flânage, diminution du 

sentiment d’appartenance à la MDJ. 
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FERMETURES NON SOUHAITÉES 



 16 répondants caractérisent leur organisme comme établi ,  
alors que 10 le considèrent en phase de consolidation .  
Seulement un (1) milieu s’est caractérisé comme en émergence 
ou en développement .  

 
 Certaines Maisons de jeunes se considèrent comme établies au niveau 

de l’offre de service au milieu. Par contre, leur structure de 
financement demeure en processus de consolidation.  
 
 À plusieurs reprises, les répondants ont souhaité distinguer les 

phases de fonctionnement de leur organisme selon d’autres critères 
que celui du financement. Les ressources humaines, l’enracinement 
dans le milieu et la vie démocratique sont des facteurs à considérer.  
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STATUT ORGANISATIONNEL 
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LE FONCTIONNEMENT 
STRUCTURE ORGANISATIONNELLE 



 
 Une majorité (16) des répondants déclarent avoir un soutien 

de la part de bénévoles, mais soulignons tout de même qu’un 
nombre important de répondants (11) mentionne n’avoir 
aucun soutien bénévole (n=27).  
 Aux fins de cette question, nous distinguions l’implication des 

administrateurs et l’implication de bénévoles.  
 

 Une grande majorité des répondants (23) considère 
l’implication bénévole comme essentielle au bon 
fonctionnement de l’organisme (incluant les administrateurs). 
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STRUCTURE ORGANISATIONNELLE 



 Au moment de l’enquête, en ce qui 
concerne les heures travaillées par 
l’équipe, autant de répondants (44%) 
considèrent suffisant le nombre d’heures 
réalisées pour répondre aux besoins que 
de répondants considèrent qu’il faudrait 
augmenter le nombre d’heures réalisées 
pour répondre aux besoins du milieu 
(48%).  
 8 % des répondants ne se sont pas 

prononcés à cette question. 
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MÉCANISMES DE FONCTIONNEMENT 
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PRATIQUES  
LES CLIENTÈLES VISÉES 



Nombre de jeunes différents ayant fréquenté la MDJ au cours de 
l'année 2015-2016 
Étendue de 20 à 244 jeunes  Nombre (n) Pourcentage (%)  

Moyenne = 101 jeunes  

50 jeunes et moins  7 26% 
51 à 100 jeunes  10 37% 
101 à 150 jeunes  8 30% 
151 jeunes et plus  2 7% 

Total 27 100% 
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FRÉQUENTATION DES JEUNES 

 Chaque année,  en moyenne,  101 jeunes différents fréquentent une Maison 
des jeunes.   
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
À titre d’exemple un répondant affirme:  
 
« …sur mon potentiel  de 11 ans et  demi à 15 ans,  j ’avais  un potentiel  de 400 
environ.  Et  j ’en ai  170 qui  sont venus à la MDJ.  J ’avais  55% des jeunes qui  
étaient venus et  qui  avaient pris  leur carte de membre.  C’est  s ignif icati f !  » 
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FRÉQUENTATION (SUITE)  

Proportion des types de fréquentation par les jeunes    
  % Étendue % 

    
Fréquentation quotidienne  56 8 à 95 
Fréquentation hebdomadaire 26 3 à 70 
Fréquentation mensuelle 18 2 à 72 

n = 26 100   

 En milieu rural ,  la fréquentation semble plus régulière et soutenue 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Un répondant partage ceci:   
 
« …sur les 65-66 jeunes qui pourraient venir ici  […] i l  nous arrive d’avoir 
45 à 50 jeunes,  alors i l  n’en reste plus beaucoup dans le vi l lage! » 
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FRÉQUENTATION (SUITE) 

Fréquentation mensuelle 
18% 

Fréquentation 
hebdomadaire 

26% 

Fréquentation 
quotidienne 

56% 

Figure 1: Proportion des types de fréquentation par les jeunes   
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FRÉQUENTATION SELON LE SEXE  

Proportion des jeunes fréquentant les MDJ selon le sexe  
  Proportion moyenne 

  
Garçons 58 % 
Filles  42 % 

n = 28 100 % 

 Des participants ont mentionné qu’ils utilisaient des stratégies 
différentes selon les sexes dans le cadre de leurs activités de 
planification. 



 La majorité des répondants (20) considère que la clientèle rejointe 
actuellement par les services et activités est celle que l ’on souhaite 
rejoindre.  
 

 11 maisons de jeunes se disent très (beaucoup) satisfaites du 
nombre de jeunes qui fréquentent la Maison des jeunes alors que 14 
se disent assez satisfaites,  et  2 pas du tout satisfaites.   
 

 La majorité (17) des milieux rencontrés recueillent 
systématiquement des informations sur les jeunes qui fréquentent 
leur Maison des jeunes.  Ceux qui,  par choix,  ne le font pas sont 
guidés par une philosophie d’intervention qui va dans ce sens.   
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APPRÉCIATION DE LA FRÉQUENTATION 



 La majorité de la clientèle des MDJ semble se situer dans la tranche 
d’âge de 11 à 15 ans.  D’un milieu à l ’autre,  certains  jeunes sont 
moins représentés.  Pour certaines Maisons de jeunes,  ce sont les 
plus sportifs  qui leurs semblent les moins présents,  mais pour 
d’autres,  elles rapportent que les « gamers » fréquentent peu leur 
milieu.   
 Dans certains milieux ruraux, la fréquentation atteindrait de 80 à 

95% des jeunes résidents du secteur concerné. 
 

 Selon les répondants,  les jeunes fréquentent ces milieux pour 
diverses raisons.  Certaines raisons seraient plus fréquentes:  

1. avoir accès à un adulte significatif, un modèle; 
2. évoluer dans un cadre différent que celui présent à la maison;  
3. pouvoir évoluer dans un milieu exempt de jugement; 
4. permettre d’élargir leur réseau social et de créer des liens différents de 

ceux qui se tissent à l’école. 
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QUI SONT CES JEUNES? 
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LA FRÉQUENTATION MOYENNE 

 La moyenne régionale de fréquentation par jour est établie à 14 
jeunes en semaine pendant la période scolaire. 

 La moyenne régionale de fréquentation par jour est établie à 10 
jeunes en semaine pendant la période estivale (s’applique dans 16 
milieux).  

 

 
 
 

Nombre moyen de jeunes par jour ayant fréquenté la MDJ* au cours de l'année 2015-2016 

En semaine (n=28) Fin de semaine (n=5) En semaine (n=16) Fin de semaine 
(n=2)

moins de 10 jeunes 15 3 11 1
11 à 15 jeunes 7 1 4 1
16 à 20 jeunes 4 1 0
Plus de 21 jeunes 2 1

Total 28 5 16 2
*Les données des points de service (4) sont incluses.

PÉRIODE SCOLAIRE PÉRIODE ESTVALE 
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PRATIQUES  
RÉALITÉS DES JEUNES ET LE RÔLE DE LA MDJ 
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RÉALITÉS VÉCUES PAR LES JEUNES 

 Ces énoncés ont été obtenus en réponse à la question :  Nommez de 
trois à cinq réalités les plus fréquentes vécues par les jeunes de 
votre milieu .  I l  s’agit  de la compilation des fréquences d’énonciation.   

 Fréquences d'énonciation des réalités les plus vécues par les jeunes  
  Fréquences d'énonciation  

Violence et intimidation  14 
Drogues et alcool 11 
Relations interpersonnelles 11 
Respect, langage, violence verbale  9 
Sexualité  6 
Situation socio-économique 5 
Problèmes à la maison  5 
Stress, anxiété, problèmes de comportement 6 
Santé mentale  4 
École, éducation, devoirs 4 
Réseaux sociaux et utilisation d‘Internet 3 
Estime de soi  3 
Solitude et isolement  2 
Autres (ex: discipline, hygiène, sécurité hors route) 11 
  94 



Fréquences d'énonciation des sujets à propos desquels les jeunes se confient le plus 
fréquemment 

  Fréquences d'énonciation  

Relations interpersonnelles et amoureuses 25 
Contexte familial 16 
Problèmes scolaires 10 
Drogues et alcool 9 
Situations d'intimidation, rejet 7 
Perspectives d'avenir et emplois 6 
Sexualité  6 
Situations d'échec 2 
Stress et anxiété 2 
Santé mentale  1 
Autres (ex: personnes significatives) 1 

  85 
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SUJETS PRÉOCCUPANT LES JEUNES 

 Ces énoncés ont été obtenus en réponse à la question :  Nommez de trois à 
cinq sujets à propos desquels les jeunes qui fréquentent votre Maison de 
jeunes se confient le plus fréquemment .  I l  s ’agit  de la compilation des 
fréquences d’énonciation.   

 



 Les éléments énoncés qualifiant les jeunes de leur milieu ainsi que leurs 
préoccupations sont très diversifiés. Il est à noter qu’au cours de 
discussions, il a été question pour plusieurs milieux du niveau d’anxiété 
vécu par les jeunes. 

 Quelques milieux ont soulevé le fait que le niveau de formation des 
animateurs et des intervenants influence leur capacité à animer des 
activités en lien avec des problématiques plus complexes. La personne 
en encadrement doit remédier à ce problème en offrant un plus grand 
accompagnement aux ressources. 

 L’aspect de la prévention est identifié comme un élément essentiel 
pour tous les répondants. Néanmoins, les définitions que ceux-ci en 
donnent sont diversifiées. Certains l’expliquent de façon théorique, 
alors que d’autres en donnent des exemples très concrets, très axés sur 
la pratique. La plupart des Maisons de jeunes assurent une prévention 
en amont, mais certaines ont soulevé que la survenue d’un événement 
particulier dans leur milieu, les amène à réagir immédiatement en 
réalisant des activités de prévention associées à ce problème. 
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RÔLES DES MDJ POUR RÉPONDRE AUX 
RÉALITÉS VÉCUES PAR LES JEUNES 
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PRATIQUES 
LES INTERVENTIONS ET LES STRATÉGIES D’INTERVENTION 
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ANIMATION ET ENCADREMENT 

 
 

Direction ou
coordination

Personnes à
l'animation

0%
20%

40%
60%

80%
100%

33% 

91% 

68% 

9% 

Tâches associées au
fonctionnement
Tâches d'animation

 
 

 Le personnel d’animation contribue à l ’occasion à la recherche de financement ,   
à  la  représentation et  à l ’entretien des l ieux.  

 Le personnel d’encadrement  de 17 milieux consacre,  en moyenne,  moins de 
10% du temps de travai l  à  des tâches d’animation.  
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TYPES D’ACTIVITÉS TENUES 

Répartition proportionnelle des différentes catégories d'activités tenues dans les MDJ participantes  
  Étendue Pourcentage (%) 

moyen  
    

Activités de prévention informelle (Ex : discussion informelle) 10 à 50 % 24% 
Activités de loisirs (Ex. : Organisation participative d’activités de loisir) 0 à 50 % 20% 
Activités d’intervention auprès des jeunes  (Ex. : Soutien spontané d’un animateur en 
individuel) 2 à 30% 17% 
Activités de prévention formelle (Ex. : Activité animée avec thématique déterminée) 0 à 30 % 16% 
Activités en lien avec la défense des droits et la vie démocratique                                            
(Ex. : Participation aux choix d’activités) 

0 à 45 % 10% 

L’action bénévole et l’implication citoyenne  (Ex: Appui à la communauté) 2 à 30 % 10% 
Autres  5 à 50% 3% 

Total       100% 
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TYPES D’ACTIVITÉS TENUES (SUITE) 

Cet extrait  d’une entrevue permet d’i l lustrer les résultats:  
 
«  …quand on est  ensemble sur le  divan,  on relaxe ,  le  jeune nous raconte de quoi et  
là on entre dans le  sujet .  Et  là go,  on tombe en prévention sur l ’ int imidation 
mettons .  Et  f inalement ,  on est  20 autour du divan à parler de gens qui  se sont 
battus ou qui  ont vécu une situation plate… » 

Proportion du temps investi auprès des jeunes consacré à différents type 
d'intervention ou d'animation  

  
Pourcentage  moyen 

(%) 

Animation ponctuelle, spontanée  (étendue = 10 à 95 %) 49% 

Animation structurée et/ou orientée (étendue = 0 à 60 %) 26% 
Intervention individuelle* (étendue = 2 à 80 %) 25% 

Autres 
 (n=27) 100% 

*Dans le cadre de cette étude la définition d’une intervention individuelle est le temps que prend un membre de l’équipe pour s’asseoir avec un 
jeune, pour l’écouter et pour échanger. 
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INTERVENTION INDIVIDUELLE 

 
 Dans 67% des milieux concernés,  les jeunes démontrent un besoin de 

parler et  de se confier seul à seul rarement  ou occasionnellement .   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Un des répondants propose la distinction suivante:  
 
«  Quand c ’est  la demande d’un jeune,  c ’est  de l ’écoute .  Quand c ’est  nous qui  
allons les  chercher,  c ’est  pour de l ’ information et  du soutien .  C’est plus 
souvent les jeunes qui viennent nous voir.  » 

 
 
 

Proportion que représente les différents types d'intervention individuelles   
  % moyen 

Écoute/soutien (étendue = 30 à 100 %) 53% 
Information/éducation/sensibilisation (étendue = 10 à 100 %) 34% 
Orientation/référence vers d’autres ressources (étendue = 5 à 40 %) 12% 
Autres (étendue = 5 à 15 %) 1% 

 (n=27)  100% 



 Il existe de grandes distinctions entre les milieux quant à la 
réponse aux interventions individuelles. La prévalence de ces 
situations semble être influencée par la philosophie 
d’intervention du milieu, par la disponibilité des lieux et par 
la « culture » relationnelle présente dans le milieu. 
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INTERVENTION INDIVIDUELLE (SUITE) 



 Pour la plupart, il s’agit de la tenue 
d’activités dans le cadre des différents 
événements annuels (Noël, Saint-
valentin, Halloween, etc.).  
 Cette programmation est, pour la 

majorité des milieux, complétée par 
une planification mensuelle ou 
saisonnière qui est composée 
d’éléments plus axés sur les besoins et 
intérêts émis par les jeunes. 
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PLANIFICATION DES ACTIVITÉS  

 En 2015-2016, plus des 2/3 des milieux répondants avaient un 
calendrier d’activités structurées.  
 



 
 Les activités sont plus souvent planifiées par l ’équipe d’animation.  

L’implication des jeunes se situe davantage au niveau de la 
réalisation des activités.  Certains milieux ont rapporté que les 
jeunes semblent moins intéressés par l ’aspect réflexion et  
planification que par l ’aspect réalisation.  

 
 Deux milieux sur trois ont ,  au fi l  des années,  laissé tomber 

l ’ instance connue sous le nom de comité des jeunes.  
 
 Les choix d’activités se réalisent à l’aide de différents types de consultation, 

tels que des discussions informelles, des sondages maison, des propositions 
spontanées, etc.   

 L’implication des jeunes se fait surtout par l’entremise de comité ad hoc ou 
« de projet ». 

 Les suggestions, les préférences ou les intérêts des jeunes concernant des 
projets d’envergure sont transmis au personnel d’encadrement et aux 
administrateurs par un ou deux jeunes siégeant au conseil d’administration. 
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IMPLICATIONS DES JEUNES  
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FINANCEMENT DES MAISONS DE JEUNES 
SELON LEURS HEURES D’OUVERTURE 
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ANALYSE DES INFORMATIONS FINANCIÈRES 

Pour l’année financière 2015-2016 
 On constate un écart important à la fourchette des revenus 

totaux des MDJ. 
 

 Le montant de subvention PSOC attribué se situe entre 5 600$ 
et 80 000$ avec une moyenne de 48 428$. 
 

 En moyenne, le financement PSOC représente 50 % du 
financement global des milieux (étendue = 9 à 96 %). 
 

 Les MDJ participantes ouvrent leurs portes aux jeunes en 
moyenne 18,5 heures/semaine.  

 



 La subvention PSOC semble susciter un effet de levier 
important pour le développement et l ’attraction d’autres 
partenaires financiers. 
 

 Selon les répondants de milieux ayant les moyens financiers 
pour l’embauche d’une seule ressource humaine, de nombreux 
aménagements organisationnels sont nécessaires pour 
assurer un service adéquat. 
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ANALYSE DES INFORMATIONS FINANCIÈRES 
(SUITE)   
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PRATIQUES 
LES PARTENAIRES ET COLLABORATEURS DANS LE MILIEU 



 Un peu plus du tiers des milieux visités tiennent « souvent » 
des activités qui s’adressent à la population générale ou 
encore à des groupes particuliers de la population (activités 
de promotion, activités de sensibilisation, activités 
d’autofinancement). Alors que les autres milieux le font « à 
l’occasion ».  
 
 On remarque que les milieux qui tiennent souvent des 

événements de ce genre déclarent de meilleures relations avec 
leur communauté et qu’ils sont plus satisfaits des liens qu’ils 
entretiennent avec leurs partenaires. 
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LES ACTIVITÉS COMMUNAUTAIRES 



 37% des répondants s’estiment « extrêmement satisfaits » 
quant aux liens entretenus avec leurs partenaires et 
collaborateurs, 37% s’estiment « satisfaits » de ces liens, alors 
que 26% le sont « moyennement ».  

 
 L’ensemble des participants affirment avoir nommé 

rapidement une ou des ressources professionnelles à qui ils 
peuvent demander conseil en cas de besoin. Les représentants 
du RMJQ-02 sont désignés à quelques reprises, d’autres ont 
nommé la présidence de leur conseil d’administration, la 
coordination d’une Maison de jeunes voisine de territoire ou 
encore un organisateur communautaire. 
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LIENS AVEC LA COMMUNAUTÉ  
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LIENS AVEC LA COMMUNAUTÉ (SUITE) 

Apport ou partage de 
ressources matérielles (ex. : 

locaux, frais partagés)

Apport ou partage de 
ressources financières

Collaboration dans la 
réalisation de projets (ex. : 

formations, ateliers, activités)

Actions de liaison ou de 
concertation (ex. : comités, 

tables, liens formels et 
informels)

Développement de liens 
souhaités dans un avenir 

proche 
Aucun lien

Autres MDJ …de la MRC 5 3 15 15 2 2
…de la région 3 13 16 3
…de la province 1 4 8 3

4 2 10 13 3
5 1 11 14 5
3 2 8 14 4
7 2 8 11 5 2
1 1 6 5 3
3 11 10 5
16 13 12 13 3
1 2 8 7 7 1
1 10 9 5 6
3 7 6 4 2
4 10 8 14 3
1 6 3 5 3
2 1 5 7 2 1

Autres : CIUSSS 1

Centres jeunesse

Organismes communautaires jeunesse
Organismes communautaires en général
CLSC
Milieux scolaires

Occurrence des partenaires

Médias locaux
Direction de la santé publique (DSP)

Clubs sociaux
Municipalités
Policiers/ambulanciers/pompiers
Parents ou tuteurs
Commerçants et entreprises
Population en général (grand public)



Type de liens Analyse 
A p p o r t  o u  p a r t a g e  d e  r e s s o u rc e s  
m a t é r i e l l e s   
 
( e x .  :  l o c a u x ,  f ra i s  p a r t a g é s )  

L e s  m u n i c i p a l i t é s  s o n t  s a n s  c o n t r e d i t  l e s  p a r t e n a i r e s  d e  
p r é d i l e c t i o n  e n  c e  q u i  a  t ra i t  a u x  r e s s o u r c e s  m a t é r i e l l e s ,  
n é a n m o i n s ,  l e s  m i l i e u x  s c o l a i r e s  s o n t  é g a l e m e n t  s o uve n t  
p r é s e n t s .   
I l  e s t  à  n o t e r  q u e  l e  t r o i s i è m e  p a r t e n a i r e  à  c e  t i t r e  e n  
i m p o r t a n c e  s o n t  l e s  a u t r e s  M a i s o n s  d e  j e u n e s  d e  l a  M RC .  

A p p o r t  o u  p a r t a g e  d e  r e s s o u rc e s  
f i n a n c i è re s  

O u t r e  l e s  m u n i c i p a l i t é s  q u i  c o n t r i b u e n t  f i n a n c i è r e m e n t ,  o n  
r e m a r q u e  q u e  l a  p o p u l a t i o n  e t  l e s  p a r e n t s  s o n t  é g a l e m e n t  d e s  
c o n t r i b u t e u r s  i m p o r t a n t s .  

C o l l a b o ra t i o n  d a n s  l a  r é a l i s a t i o n  
d e  p r o j e t s   
 
( e x .  :  f o r m a t i o n s ,  a t e l i e r s ,  
a c t i v i t é s )  

L e s  m i l i e u x  s e  d i s e n t  t r è s  b i e n  a p p uyé s .  L e u r s  p r i n c i p a u x  
a l l i é e s  s o n t  g é n é ra l e m e n t  l e s  a u t r e s  M D J .   

A c t i o n s  d e  l i a i s o n  o u  d e  
c o n c e r t a t i o n   
 
( e x .  :  c o m i t é s ,  t a b l e s ,  l i e n s  
f o r m e l s  e t  i n f o r m e l s )  

O n  r e m a r q u e  l a  f a i b l e  r e p r é s e n t a t i o n  d e s  p a r e n t s  e t  d e s  
C e n t r e s  j e u n e s s e .  

D é ve l o p p e m e n t  d e  l i e n s  s o u h a i t é s  
d a n s  u n  a ve n i r  p r o c h e   

O n  s o u h a i t e  d é ve l o p p e r  p l u s  d e  l i e n s  a ve c  l e s  p a r e n t s  a i n s i  
q u ’ a ve c  l e s  a c t e u r s  d e  l a  s é c u r i t é  c i v i l e .   
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LIENS AVEC LA COMMUNAUTÉ (SUITE) 
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PRATIQUES 
LA RÉPARTITION DU TEMPS DE TRAVAIL 



 La majorité des personnes en encadrement affirment tenir des 
rencontres d’équipe régulièrement, soit de façon 
hebdomadaire ou bihebdomadaire.  

 
 L’évaluation des employés semble se faire de façon informelle 

et non régulière pour la plupart d’entre elles.  
 

 Une minorité des personnes en encadrement font l’objet 
d’évaluation de la part des administrateurs. Quelques-unes  
tentent d’amener les administrateurs à en faire une pratique 
régulière. 
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ÉVALUATION DES RESSOURCES HUMAINES 



 Au cours de l’année 2015-2016, 2/3 des personnes en 
encadrement ont reçu au moins une formation. Les personnes 
à l’animation ont été formées dans une même proportion. 

 
 Les besoins suivants en matière de formation ont été recensés. 

Voici les besoins qui ont été qualifiés de non comblés :  
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LA FORMATION CONTINUE 

 gestion de crise;  
 nouvelles problématiques 

jeunesse; 
 utilisation des réseaux 

sociaux;  
 comptabilité de gestion 
 toxicomanie; 
 gestion de l ’organisation; 

 santé mentale;  
 TDAH; 
 pratiques du travail  en 

MDJ;  
 utilisation de formation 

en l igne; 
 communication.   
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TYPOLOGIE DES MAISONS 
DE JEUNES 



 Afin d’illustrer les distinctions les plus significatives entre 
certaines Maisons de jeunes en fonction de leur communauté 
d’appartenance, nous proposons la typologie suivante:  
 
 milieu rural en périphérie d’une ville;  
 milieu rural plus éloigné; 
 milieu urbain. 
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TYPOLOGIE DES MDJ 
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TYPOLOGIE DES MDJ EN FONCTION DE LEUR 
COMMUNAUTÉ D’APPARTENANCE  

  Milieu urbain Milieu rural en périphérie  Milieu rural éloigné 

Rôle prédominant dans le 
milieu 

Empreinte à l’échelle d’un ou 
quelques quartiers 

Développement du sentiment 
d’appartenance à la communauté 

Lien fort avec la communauté 

Implication des parents Occasionnel Occasionnel Fréquent 
Rapports avec la communauté Ponctuels Ponctuels Engagés, dévoués 
Niveau formation - équipe 
d’animation 

Formation spécialisée Générale et spécialisée Formation générale 

Nb moyen d’employés  3 à 7 2 à 4 1 à 2 
Fourchette revenus globaux 
(en milliers de $) 

52 à 266  61 à 149 19 à 104 

Revenus moyens 162 630 $ 94 000$ 65 250 $ 

Fréquentation 
Hebdomadaire et mensuel, une 

proportion élevée de jeunes 
vivant à proximité 

Hebdomadaire et mensuel, une 
proportion élevée des jeunes 
présents dans la communauté 

Quotidienne, la majorité des 
jeunes que compte la 

communauté 

Financement autonome 
Financement par projets, 

 activités communautaires 
Activités communautaires, 

 clubs sociaux 
Club sociaux,  

activités communautaires, dons 
Ancienneté moyenne du 
personnel d’encadrement 

16 années 12.4 années 8 années 

Stabilité de l’équipe  Plus grand roulement de 
personnel d’animation 

Les ressources proviennent moins 
fréquemment du milieu 

Difficile de recruter des 
ressources formées 

Relation avec les acteurs 
Grande présence dans des lieux 

de concertation 
Présence « au besoin » dans les 

lieux de concertation 
Bonne présence dans les lieux de 

concertation 

Locaux et espaces physiques 

Généralement spacieux, espace 
de travail fermé pour le 

personnel 

Généralement spacieux, espace 
fermé pour la personne en 

encadrement et bureaux à aire 
ouverte pour l’équipe d’animation 

Moyennement spacieux, bureau 
pour la personne en 

encadrement, peu d’espace pour 
l’équipe d’animation 



En milieu urbain: 

 
« On est chanceux,  ici ,  i l  y  a beaucoup de milieux de vie ,  i l  y  a les scouts,  
le  corps de cadets,  i ls  sont très dynamiques… On a f ini  par se parler,  on 
est  deux milieux de vie complémentaires.  Ici ,  t ’as le  club de boxe,  le  
patinage artistiques,  le  judo… il  y en tellement! » 

 
En milieu rural:  
 
« Il  y a beaucoup d’esprit de clocher.  Si  tu viens des rangs t ’es pas cool ,  
si  tu viens du vil lage t ’es cool .  I l  y  a des étiquettes.   
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QUELQUES CITATIONS 
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ÉLÉMENTS DE 
DISCUSSION 



 Dans la région, il  existe différentes structures de concertation 
spécifiques aux Maisons des jeunes:  
 À l’échelle de la région 
 RMJQ-02 

 À l’échelle territoriale  
 Table du secteur Jonquière 
 Regroupement de la MRC Lac-Saint-Jean Est 
 Autres 

 

 Attentes et besoins recensés auprès des participants:  
 échanges sur les pratiques Alliances territoriales pour la réalisation de 

projets; 
 échanges sur des enjeux de proximité; 
 représentation auprès des décideurs publics; 
 les ressources consacrées au déplacement constituent un enjeu. 

 
 

65 

ATTENTES ET BESOINS EN MATIÈRE DE 
CONCERTATION 



 Les impacts et les conséquences reliés à l ’ampleur des difficultés 
rapportées par les jeunes génèrent beaucoup de défis 
organisationnels relatifs à différents éléments tels que: 
 le niveau de compétences des personnes à l’animation; 
 l’importance de l’encadrement des personnes à l’animation; 
 le nombre de personnes à l’animation présentes sur le plancher. 

 
Une illustration de la lourdeur de cette problématique: 

 
«Ici ,  j ’ai  des jeunes qui ont des besoins particuliers ,  comme des jeunes 
qui font de la dysphasie ,  autisme lourd,  des gros problèmes de 
consommation…(40% de la cl ientèle en question).»  
 

 Les bailleurs de fonds et les gestionnaires publics connaissent 
peu la réalité des MDJ, il  semble être difficile d’obtenir la 
reconnaissance quant au mandat et à la philosophie 
d’intervention. 

66 

CONSTATS GÉNÉRAUX  



 L’établissement de liens forts avec le milieu/la communauté 
semble constituer un défi 
 Lorsque présent, il est un gage de santé organisationnelle et un levier 

important pour le développement de la MDJ. 
 

 La reconnaissance du travail réalisé en MDJ constitue un enjeu 
primordial pour la majorité des participants: 
 On nomme qu’une meilleure reconnaissance faciliterait grandement 

plusieurs aspects du travail (recherche de financement, recrutement, 
rétention, mobilisation, etc.). 
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CONSTATS GÉNÉRAUX (SUITE) 



Exemples de bonnes pratiques recensées: 
 

 introduction d’une fiche d’intimidation pour colliger les 
informations liées à ce type de situation; 

 accueil de jeunes avec déficience dans le milieu, on assiste à 
un « gagnant-gagnant » stimulant pour les jeunes en visite et 
formateur pour les jeunes qui accueillent; 

 utilisation d’un groupe « Facebook secret »  regroupant 
animateur et personnel d’encadrement afin de partager de 
l’information rapidement; 

 offre de récompense à un jeune qui « amène son parent » à la 
maison des jeunes pour lui faire connaitre le lieu et les 
intervenants. 
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BONNES PRATIQUES 



Exemples de bonnes pratiques recensées (suite): 
 
 instauration d’outils de planification annuelle en co-

construction avec les personnes responsables de l’animation 
ainsi que les administrateurs (voir la pertinence de solliciter 
des alliés, par exemple la municipalité); 

 ne pas négliger les activités de représentation. Si on manque 
de temps, il  faut être imaginatif.  Par exemple, en sollicitant les 
administrateurs, les parents et mêmes les jeunes;  

 la mise en place d’un volet dédié aux saines habitudes de vie 
« Acti-jeunes » représente une belle occasion d’animer une 
journée pédagogique. 
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BONNES PRATIQUES (SUITE)  



Exemples de bonnes pratiques recensées (suite): 
 
 afin de faire connaitre la MDJ et ses services, les employés et 

administrateurs se donnent le défi de parler de la Maison des 
jeunes au moins cinq fois au cours de la même semaine; 

 
Précision d’un des répondants:  
 
«  En début  d ’année on  s ’est  di t :  «  Bon cette  semaine ,  tout  le  monde,  employés  et  
C .A . ,  i l  faut  parler  minimum 5 fois  de  la  MDJ .  T ’es  à  l ’ épicer ie ,  on  te  demande 
comment ça  va ,  tu  réponds ,  je  suis  encore  au C .A .  de  la  Maison des  jeunes  » .  C ’est  
n ia iseux ,  mais  quand t ’es  convaincu,  t ’es  convainquant .  »  
 
 
 réalisation périodique (2-3 ans) d’un sondage auprès de tous les 

jeunes de la communauté avec la collaboration du CLSC 
(recension des besoins). 
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BONNES PRATIQUES (SUITE) 



 Déploiement d’actions collectives visant à faire connaitre et 
reconnaitre le travail en Maisons de jeunes. 
 

 Réalisation d’outils de communication afin de faire des 
représentations auprès des décideurs (canevas à adapter).  
 

 Évaluer la possibilité de mettre à partie les jeunes lors 
d’activités de représentation et de communication. 
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